
Message de la Vierge Marie à Marilda Santana en présence de la 

Communauté du Val de l’Immaculée Conception à Piedade dos Gerais 

(Brésil), le 28 août 2022 

 

Chers enfants, 

Aujourd'hui, la grâce, la bonté et la miséricorde divine de Dieu accueillent chaque 

cœur, chacun d'entre nous. C'est un moment de paix, un moment de prière, un 

moment pour être vraiment en présence de Dieu, en présence de Jésus, et pour porter 

dans nos cœurs la joie d'être en présence de Jésus, la joie de vivre ce don de Dieu pour 

nous. 

 

Aujourd'hui je veux accueillir tous les enfants ici présents, les placer dans mon Cœur 

et offrir chacun d'entre vous à Jésus, demander à Jésus d'apporter la lumière au 

monde, la lumière dont vous avez vraiment besoin pour marcher vers la construction 

de la paix sur Terre, de l'espérance, de la fraternité, de l'égalité, de l'amour. 

 

Cette année est l'année de la fraternité. L'année passe vite et nous sentons déjà que le 

Ciel - Jésus, le Père et le Saint-Esprit – est en train d’apaiser la souffrance sur Terre. 

C'est une souffrance matérielle, temporelle et spirituelle, qui est la pire. Et voilà 

pourquoi nous nous tournons vers Jésus. 

 

Aujourd'hui est un jour de respect, de prière, c'est le jour du Seigneur. L'humanité, 

les enfants de Dieu - quand je parle de l'humanité, je fais référence aux enfants, qui 

sont les enfants de Dieu et aussi mes enfants - doivent retrouver les valeurs de la foi. 

Aujourd'hui, l'homme vit si loin de Dieu qu'il n'a pas le temps de s'arrêter pour 

réfléchir à la grandeur de Dieu dans sa vie, pas même le dimanche, qui est un jour 

spécial pour le chrétien, un jour de prière. L'homme a fait du dimanche davantage un 

jour de repos qu'un jour de prière. L'humanité d'aujourd'hui est fatiguée, parce que 

le dimanche est le jour où l'on se repose dans les bras de Jésus : quand tu vis vraiment 

le temps de la prière, c'est le moment le plus heureux de ta vie, le moment où tu 

trouves la paix, où tu es avec Dieu. Aujourd’hui, l'humanité est en train de perdre 

cette grâce d'être en paix, de vivre dans la brise légère, qui est Jésus-Christ, parce que 

l'humanité ne vit plus la dévotion, le respect envers Dieu. 

 

Aujourd'hui, vous êtes ici, vous êtes venus ici pour vivre un dimanche de prière, un 

dimanche de grâce, un dimanche dans les bras de Dieu, dans les bras de Jésus, à qui 

vous pouvez donner toutes vos afflictions, toutes vos angoisses, toutes vos souffrances. 

Ce n'est pas le moment pour l'humanité de rester paralysée dans la souffrance. Elle 

doit réagir ! Car l'homme est en train de s'habituer même à souffrir et ne veut pas 

vraiment se battre pour une vie meilleure, pour un monde meilleur, pour la 

construction de la paix. 

 



Jésus nous donne la lumière de sa bonté et de sa miséricorde infinies, afin que 

l'humanité puisse vraiment allumer cette flamme de la foi, du courage. L'année de la 

fraternité est aussi l'année missionnaire, l'année de l'évangélisation. Il faut travailler 

beaucoup pour allumer la flamme de la foi. Nous ne pouvons jamais permettre que la 

flamme de la foi s'éteigne. Jésus dit que l'homme peut vivre sans beaucoup de choses, 

mais pas sans la foi. Si tu manques de foi, tu manques de tout ce dont vous avez 

vraiment besoin pour être heureux/se. La foi est la grande grâce par laquelle on 

obtient toutes les grâces de la vie : dans le travail, dans la famille, en tant qu’enfant, 

en tant que jeune. Sans la foi, tu deviens une personne vide, et une personne vide est 

une personne triste, une personne malheureuse. 

 

Cette année est consacrée à la fraternité missionnaire, à l'évangélisation de la famille, 

des jeunes, des enfants. Nous devons proclamer la vérité, il est temps d’annoncer la 

vérité. Parce qu'il est clair que vous vivez dans une période très confuse, de grande 

souffrance. L'humanité ne peut pas perdre l'essence de la foi. Si elle perd l'essence de 

la foi, elle perd l'essence de la vie, le courage de lutter. 

 

Vous êtes tous ici mais personne ne connaît son lendemain, ni même comment cette 

journée va se terminer. Votre vie appartient à Celui qui vous a donné la vie : Dieu. 

C'est pourquoi nous avons cette parole forte comme fondement chrétien : "Nous 

sommes du Père. Nous sommes de Dieu". C'est notre parole forte, la parole la plus 

heureuse de notre vie : "Nous sommes de Dieu, nous sommes du Père !" Et nous 

avons un engagement envers ce Père. Personne ne naît par hasard, tous naissent avec 

une mission. Dieu a préparé une mission pour toi, tu as une mission ! Ne pense 

jamais que ta vie soit insignifiante. 

 

Dieu t’a donné le plus grand sens de la vie : Il vous a aimé pour te donner la vie. Le 

plus grand sens de la vie est l'amour. Sans amour, il n'y a pas de bonheur. Le 

bonheur ne consiste pas à avoir et à pouvoir, il consiste à aimer. Plus tu aimes, plus 

tu es heureux. Souvent, plus tu aimes, plus tu souffres aussi. La souffrance et l'amour 

vont toujours ensemble. Une mère souffre parce qu'elle aime. Un fils souffre parce 

qu'il aime. Jésus a souffert parce qu'Il aime, et Il a tant souffert parce qu'Il aime 

chacun d'entre nous. Nous ne devons donc jamais avoir peur de la souffrance. La 

souffrance est ce qui nous fait connaître la base et le fondement suprême de notre vie, 

qui est l'amour. 

 

Et l'une des choses que le Mal veut détruire est justement l'amour, surtout l'amour 

de la famille. Le jour où la famille cesse d'aimer, le monde vit dans la tristesse, car le 

bonheur du monde consiste en une famille qui aime. Et si cette famille cesse d'aimer, 

elle cesse d'être heureuse. Aujourd'hui, nous voyons clairement, en ces temps actuels, 

à quel point le diable a conduit la famille au désamour, à quel point cet amour qui 

apporte l'unité, cet amour qui génère l'égalité, cet amour qui génère la justice, cet 

amour qui guérit, fait défaut. L'amour guérit. Il guérit la plus grande blessure, celle 



de l'abandon. La plus grande souffrance de quelqu'un est l'abandon, le mépris. La 

plus grande souffrance dans ce monde est d'être méprisé. 

 

Aujourd'hui, Jésus nous lance cette invitation : mettre en œuvre la plus grande 

campagne sur terre, qui est la campagne de la fraternité. Tendre la main. Personne ne 

va au Ciel tout seul, nous devons nous tenir ensemble, nous tenir la main. Personne 

ne vaincra seul ici sur Terre, nous devons nous tenir la main, avoir l'unité, la 

fraternité. Dans la Parole de Dieu, Jésus lui-même nous a appris à être fraternels. 

Dans tous les enseignements de Jésus, nous voyons qu'Il a donné de la nourriture à 

ceux qui avaient faim, Il a donné à boire à ceux qui avaient soif. Et le plus important : 

Il a donné à manger aux affamés spirituels et à boire aux assoiffés spirituels. Jésus lui-

même, en ce dimanche, est l'Agneau de Dieu qui enlève le péché du monde. Celui qui 

sauve, celui qui libère. 

 

Alors aujourd'hui, mes enfants, ce qui est vraiment essentiel, la plus grande richesse 

que vous avez dans la vie, c'est d'être chrétien. C'est de pouvoir plier les genoux 

devant Jésus dans le Saint Sacrement et savoir qu'Il est là. Vous ne pouvez pas 

imaginer le miracle que Jésus peut faire et fera dans votre vie ici sur Terre. Parce qu'il 

vous aime. Jésus a fait cette promesse : "Personne ne t’aime comme je t’aime". 

Souvent, même toi, tu ne t’aimes pas comme Jésus t’aime. Souvent, tu ne sais pas 

comment aimer comme Jésus t’aime. 

 

La promesse de Jésus est Sa miséricorde. Aujourd'hui, nous avons la source du salut, 

qui est la miséricorde de Jésus. Le monde va passer par des épreuves, il va passer par 

la souffrance spirituelle, mais il aura l'amour de Jésus pour surmonter cette 

souffrance et cette épreuve. Il aura de la miséricorde. La promesse de Jésus continuera 

à être vivante parmi nous : "Personne ne t’aime comme je t’aime". Tu sentiras dans 

ton corps et ton âme l'amour de Jésus pour toi. Le sang de Jésus sera présent dans ton 

sang, car Il t’aime et Il a fait de toi un frère. Il a fait de toi un enfant, il a fait de toi 

une famille, il a fait de toi une fraternité. 

 

Nous recevrons du Ciel le vin suprême, le bon vin. Sur Terre, ce bon vin n'existe pas, 

mais nous recevrons du Ciel cette miséricorde de Dieu. Pourquoi la recevrons-nous 

du Ciel ? Parce que Jésus est resté au milieu de nous pour nous conduire tous au Ciel. 

Parce que ce bon vin est Jésus Eucharistique Lui-même, qui donne force et courage à 

ce monde si découragé, si incrédule. Ce monde qui aujourd'hui se voit détruit, 

justement parce qu'il n'allume pas cette flamme qu'est le Saint-Esprit. Nous devons 

avoir la joie de dire : "Viens, Esprit Saint, viens nous éclairer". Le monde a grand 

besoin de la lumière du Saint-Esprit, surtout les familles. 

 

La grande division d'aujourd'hui se situe au sein du foyer. L'humanité doit se rendre 

compte que cette grande division est le grand piège que le Diable va préparer pour la 



famille. La famille doit avoir une vie de prière plus intense, tendre les mains, travailler 

pour construire une famille forte, efficace et heureuse. 

 

Vous devez réagir à ce moment de tristesse, mes enfants, afin de ne pas tomber dans 

les grandes tribulations de la souffrance spirituelle. Si tu te trouves dans cette 

souffrance de la tristesse, c'est le grand piège du Mal. Le Diable vous fait toujours 

tomber, tandis que Jésus te relève toujours. Jésus, lorsqu'Il te regarde, te dit : "Tu es 

fort". Jésus ne vous dit jamais que tu es faible. Celui qui n'a pas Jésus est faible, 

tandis que celui qui a Jésus est fort. Et il est fort pour combattre cette tristesse qui est 

présente dans la vie de toute l'humanité aujourd'hui. Et si vous ne combattez pas 

cette tristesse, vous traverserez de terribles souffrances spirituelles, qui conduiront 

l'humanité au pire de tous les pièges, à savoir le manque de courage pour vaincre. 

 

Vous ne devez jamais vous décourager. Même si la route est sombre, pleine de pierres 

et d'épines, moi, je vous dis en tant que Mère : continuez sur le chemin, ne vous 

arrêtez pas, avancez. Jésus vous aidera. En cours de route, Jésus viendra à votre 

rencontre et vous soutiendra, vous aidera et soulagera votre douleur. Vous ne serez 

pas seuls. La promesse de Jésus est forte : " Je vous aime et je ne vous abandonnerai 

jamais ". 

 

Je voudrais que vous entendiez ce message et que vous le mettiez dans votre cœur, car 

vous en aurez besoin, mes enfants. L'humanité doit continuer, elle ne peut pas 

s'arrêter. L'humanité doit aller de l’avant, elle ne peut pas s'arrêter de cheminer. 

Jésus marche avec nous : c'est notre plus grande richesse, c'est le meilleur vin de 

notre temps aujourd'hui, c'est la certitude que nous ne marchons pas sans Jésus. 

Jésus est en train de marcher avec nous. Répétez avec joie ce que Jésus vous a dit : "Je 

suis le Chemin, la Vérité et la Vie. Dans les moments difficiles, vous ne serez pas seuls, 

Je serai avec vous". N'ayez jamais peur. Il est nécessaire de passer par des moments 

difficiles pour trouver la paix. 

 

On connaît souvent la valeur des choses de Dieu quand on traverse la douleur. Tu 

sais donc que, en ce moment-là de douleur, quelqu'un t’a relevé(e) et que ce quelqu'un 

est Jésus. Toutes les personnes qui donnent leur témoignage parlent de la plus belle 

des choses : "Ta foi t'a sauvé". Lorsque tu étais perdu(e), Jésus t’a rencontré(e) et t’a 

montré le chemin. Ainsi, à ce moment de votre vie, vous devez trouver le Chemin. Et 

ce Chemin est unique, c'est le Christ. Il n'y en a pas d'autre [chemin] comme Lui. Il 

n'y a aucun chemin qui vous mènera au bonheur en dehors de Jésus. Même si tu 

marches entre la douleur et l'amour. La douleur et l'amour iront toujours de pair, 

mais l'amour vaincra toujours ta douleur, l'amour sera toujours plus grand que la 

douleur, l'amour guérira ta douleur. Pour recevoir cette miséricorde qu'est l'amour 

de Jésus pour toi, tu dois cheminer, tu ne peux pas t'arrêter de cheminer. 

 



L'appel que je vous lance aujourd'hui - à vous, mes enfants qui êtes présents ici, et 

aussi à ceux qui ne sont pas ici physiquement mais avec leur cœur - est de ne pas 

perdre courage. N'abandonnez pas ! Vous êtes plus proches de la victoire que vous ne 

puissiez l'imaginer. Ne perdez donc pas courage. Ne quittez pas ce chemin pour rien 

au monde. Car c'est Jésus qui vous conduira à la miséricorde et au salut. Et c'est ce 

dont le monde a besoin : le Triomphe de mon Coeur Immaculé. C'est la grande 

victoire de Jésus-Christ, et cette victoire viendra. Nous pouvons sentir dans la brise 

légère que cette victoire est déjà en train d’arriver pour nous. 

Avec toute mon affection et mon amour, je veux vous donner ma bénédiction en ce 

moment. 

 

A ce moment, la Vierge bénit tout le monde 

 

Chers enfants, 

J'ai béni tous les enfants affectueusement. Dans le message d'aujourd'hui, Jésus vous 

donne beaucoup de force pour continuer et vous enseigne qu'Il ne vous laissera jamais 

seuls au milieu de cette tempête que vous traversez et que vous traverserez. Mais la 

chose la plus importante pour nous est de connaître la miséricorde qui est Jésus et de 

ressentir la victoire qui est Jésus, notre Sauveur. Et d’avoir la foi, de vivre la foi. Ne 

laissez pas cette flamme s'éteindre ! Le mal a tout fait pour détruire cette foi. Ne 

permettez pas cela, mes enfants. Pour rien au monde ! Votre foi est votre plus grand 

témoignage de vie. Car vous serez témoins, par votre foi, du miracle de Dieu sur Terre. 

Car aucun d'entre vous ne sera méprisé et abandonné au moment de la bataille. 

Surtout ceux qui sont fidèles à Jésus. Si tu es fidèle à Jésus, Jésus t’est fidèle. 

 

Je demande à Jésus de bénir ces fleurs pour la guérison et la libération de tous ceux 

qui sont malades dans leur corps et dans leur âme, et de vous bénir aussi, mes enfants. 

Qu'Il enlève cette tristesse qui est présente dans votre cœur et qu’Il vous apporte la 

joie de savoir que nous sommes en Sa présence, qu'Il est là parmi nous dans la brise 

légère pour nous sauver. Pour nous sauver en cette période de tant de batailles 

matérielles, spirituelles et temporelles. 

 

Mes vœux à ceux dont c’est l'anniversaire : je loue la Sainte Trinité pour votre "oui", 

pour votre vie, pour chacun de vous qui avez la grâce de vivre ce dimanche en 

présence de la Mère de Dieu, Mère de la Miséricorde et de la Très Sainte Trinité, qui 

nous bénira toujours : le Père, le Fils et le Saint Esprit. 

 

Voici la Servante de Dieu, Marie, l'Immaculée Conception. Le Seigneur m'appelle. 


